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Famille marianiste

▌		Religieux	:	
Société	de	Marie	
(SM)

▌		Religieuses	:	
Filles	de	Marie	
Immaculée	(FMI)	

▌		Laïcs consacrés	:	
Alliance	mariale	
(AM)

▌	 Fraternités	:	
Communauté	de	
laïcs	marianistes	
(CLM)

Editorial

" Debout dans les tempêtes  de ce monde…  
des oui créateurs ! " 
Nous	voici	au	début	d’une	nouvelle	

année	scolaire,	avec	son	lot	de	nouvelles	

missions,	nouveaux	engagements,	

poursuite	de	missions,	renoncements		

aussi	parfois.	

Faustino	désirait	" dire oui à tout ce qui 

est bien " ;	parole	naïve	d’enfant ?	

Parole	d’une	immense	force	plutôt,		

loin	d’être	mièvre	ou	irréaliste.		

Invitation	à	s’interroger,		

dans	l’accompagnement	très	

certainement,	sur	chacun	de	nos	" oui " :	est-ce	que	Dieu	voit	que	" cela est bon " ?	

Et	si	Dieu	voit	que	cela	est	bon,	vraiment	bon,	alors	notre	oui	est	créateur.

Les	" oui "	créateurs,	les	frères	et	les	sœurs	marianistes	en	ont	connu	de	nombreux	

en	France	entre	1905	et	1945,	quand,	malgré	les	interdits	et	les	dangers,	certains	parmi	

eux	ont	cherché	les	tours	et	les	contours	permettant	de	poursuivre	les	œuvres,	les	astuces	

audacieuses	et	risquées	parfois,	pour	la	bonne	cause	dirait-on,	mais	profondément		

parce	que	" cela était bon ".

Les	" oui "	créateurs,	nous	en	connaissons	encore,	et	nous	sommes	invités	dans	ce	nouvel	

Horizons Marianistes	à	découvrir	:

	ceux	de	la	famille	marianiste	espagnole,

		ceux	qui	ont	transpiré	à	Lourdes	au	cours	du	rassemblement	de	la	famille	marianiste	

cet	été,	en	particulier	les	alliances	avec	Marie	préparées	et	vécues	intensément	:		

des	" oui "	percutants,	contagieux	!

		ceux	des	frères	et	des	sœurs	travaillant	à	la	formation	et	la	transmission	du	charisme,	

préoccupation	commune	dans	notre	famille,	à	Rome,	à	Agen,	écho	aux	travaux		

du	rassemblement	international	des	CLM	au	Pérou,

		celui	de	la	nouvelle	déléguée	de	tutelle	du	réseau	scolaire	marianiste,	

		ceux	des	initiatives	heureuses	de	ce	même	réseau	scolaire.

Le	21	novembre	2014	débutera	l’année	de	la	vie	consacrée	:	il	y	a	à	rendre	grâce	pour		

ces	vies	données	et	nous	avons	là	une	belle	occasion	de	redécouvrir	les	consacrés		

de	notre	famille	marianiste,	le	sens	de	ces	vies	aussi.	

Le	12	octobre,	ce	sera	la	journée	mondiale	de	prière	en	famille	marianiste	;		

c’est	avec	le	" oui "	de	la	famille	marianiste	d’Argentine,	appelée	à	animer	l’œuvre	

de	Fatima	par	le	cardinal	Bergoglio,	que	nous	serons	unis	ce	jour-là.

Bonne	année	à	chacun,	meilleurs	vœux	de	" oui créateurs "	à	toute	la	famille	marianiste	!

Hélène	Carion,	responsable	de	CLM	France-Belgique	

mailto:horizonsmarianistes%40gmail.com?subject=
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Histoire		
de	la		Société	de	Marie	

de	1905	à	1945	

En 1901, la Société de Marie 

compte près de deux cents 

œuvres (dont trente collèges 

et cent trente écoles) confiés au labeur de plus 

de deux mille religieux, et cinq cents novices et 

postulants dans les maisons de formation.

La	période	de	1905	à	1945	montre	la	Société	

en	pleine	croissance	dans	ses	anciens	pays	

d'origine,	malgré	les	crises	(deux	guerres	

mondiales,	crise	économique	de	1929,	extension	

et	menace	du	communisme,	montée	du	nazisme)	

et	le	début	de	l’expansion	missionnaire.

1905-1933

La France connaît d’abord les bouleversements 

dus à la loi de séparation des Eglises et de 

l’Etat ; le Bon Père Simler s’éteint à Nivelles en 

Belgique, le 4 février 1905. 

Le Père Hiss lui succède et doit affronter 

l’épreuve de la Première Guerre mondiale : deux 

cents religieux prennent rang dans les armées et 

cinquante n’en reviendront pas.

L’Espagne ouvre ses premières écoles 

d’enseignement primaire et entreprend un premier 

travail missionnaire à Tétouan. Notre-Dame del 

Pilar (inaugurée modestement en 1907) compte 

mille deux cent cinquante élèves en 1921 ! 

Les marianistes progressent également en 

Amérique : A Dayton (Ohio) est fondée une 

université (1920) puis à San Antonio (Texas). 

On crée alors aux Etats-Unis deux provinces : 

Cincinnati (Est, Californie, Hawaï) et Saint-Louis 

(Ouest, Texas et Canada).

La signature, le 8 mai 1918, du Décret d’Introduction 

de la Cause du Père Chaminade, par le pape 

Benoit XV est une grande joie pour tous.

Puis, le Père Sorret succède au Père Hiss en 

1922 et très vite il entreprend un tour du monde : 

il se rend notamment au Japon où il est témoin 

de la grande sympathie que recueillent les 

œuvres marianistes. 

En 1929, à l’occasion du jubilé sacerdotal du 

Bon Père, le Pape Pie XI voit la Société de 

Marie comme "	l’une	des	plus	grandes	familles	

religieuses	qui	se	dévouent	à	l’éducation	

chrétienne ".  

L’Italie, en 1931, compte quarante religieux et 

quatre-vingts jeunes en formation.

Selon le vœu du Père Chaminade de " multiplier	

les	chrétiens ", les religieux mettent l’accent sur la 

" Congrégation " (groupement de vie spirituelle) 

et essaient de former des élèves à l’apostolat. 

Certains, par exemple, se chargent des enfants 

pauvres. De nombreuses vocations se révèlent 

alors. Les fondations se poursuivent en Amérique 

(Sioux City, Brooklyn, Los Angeles, Porto Rico), 

Saint-Boniface (Canada), en Europe (Ségovie, 

Eisenstadt, Liège) et encore Nagasaki (Japon).

1933	-	1945

Le Père Kieffer succède au Père Sorret en 1933. 

La formation sociale des élèves est devenue une 

priorité, dans la continuité des enseignements de 

l’encyclique Rerum	Novarum et du mouvement 

politique "	Le	Sillon	". 

	Villa	St	Jean	Bossuet	1903	
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Les œuvres marianistes se diversifient et pour 

mieux répondre aux besoins des temps, des 

prêtres et frères prennent en charge quelques 

paroisses, en Amérique notamment, et se 

consacrent à la direction spirituelle des jeunes. 

En 1933, les deux Provinces américaines 

comptent sept cents religieux.

En Chine, une présence marianiste existe dès 

1903, des conversions se font mais les œuvres 

éprouvent les conséquences du conflit sino-

japonais.

Au Japon, l’école d’Urakami a donné soixante-

quinze religieux sans compter ceux qui sont 

entrés dans d’autres congrégations. Les collèges 

sont florissants : 1 500 élèves à Tokyo, huit cents 

à Osaka, mille à Nagasaki. En 1942, la Province 

compte cent vingt religieux dont soixante-dix 

Japonais.

En Europe, l’Espagne est le premier pays à 

connaître les drames de la guerre. Des lois 

entravant l’activité des congrégations ont 

été votées en 1931. La crise sera dure. Les 

frères devront échapper aux communistes 

tout en maintenant les œuvres. Les religieux 

de Valence, Madrid et Ciudad-Real ne seront 

libérés qu’en 1939 et quatorze frères seront 

condamnés à cause de leur foi : Michel Leibar 

est le premier exécuté le 28 juillet 1936. Sitôt 

passée la tourmente, la Province connaît 

un développement extraordinaire avec de 

nombreuses vocations. Des frères seront 

envoyés en Argentine.

Cette histoire à la fois douloureuse et glorieuse 

de la Société de Marie en Espagne nous reporte 

à la veille de la Seconde Guerre Mondiale. 

L’épreuve sera particulièrement désastreuse 

pour l’Autriche et le Japon. Toutes les œuvres 

sont plus ou moins atteintes et les religieux 

mobilisés : vingt prisonniers et cinq tués. L’éveil 

et la formation des vocations ne pourront être 

assurés pendant cette période. La guerre entrave 

la marche du séminaire international de Fribourg.

Le Père Kieffer meurt en 1940 et dans 

l’impossibilité d’ouvrir un Chapitre car plusieurs 

électeurs ne peuvent exercer leurs droits puisque 

trois cents religieux sont mobilisés, le Père 

Jung assure l’intérim. Cette période fut la plus 

bouleversée de la Société de Marie.

Les	années	qui	suivront	et	feront	l'objet	

d'articles	ultérieurs	montreront	à	la	fois	le	

déclin	dans	les	anciennes	implantations	et	

l'extension	missionnaire	en	de	nouveaux	pays...	

Le	Bienheureux	Chaminade	parlait	souvent	de	

Providence.	Les	chemins	de	la	Providence	sont	

parfois	inattendus	et	peuvent	à	la	fois	se	révéler	

douloureux	et	semences	d'espérance...

D’après	L.	Gadiou	et	J-Cl	Délas,		

Marianistes en mission permanente, 

Editions	Saint-Paul	1972	(p.	135-157)

	St	Louis	1931	

	Fribourg	Pavillon	Chaminade	1938	

	Santa	Maria	Rome	1931	
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 La Société de Marie  

Après	 60	 ans	 d'existence,	 les	 provinces	 de	 Saragosse	

et	 Madrid	 redeviennent	 une	 seule	 province	 dont	 le	

siège	 est	 à	 Madrid	 depuis	 2011.	 La	 restructuration	 a	

été	 principalement	 motivée	 par	 le	 désir	 de	 renforcer	 la	

Mission	en	Espagne	et	dans	les	deux	pays	où	la	province	

est	présente	:	Cuba	et	le	Brésil	;	celle-ci,	sans	doute,	fut	

aussi	influencée	par	la	diminution	du	nombre	de	religieux,	

le	manque	de	vocations	et	l'augmentation	de	l'âge	moyen,	

légèrement	supérieur	à	70	ans.

En	Espagne,	 il	 y	a	190	 religieux,	21	communautés,	 l'une	

d'elle	est	 l'infirmerie	provinciale	située	à	Madrid	avec	15	

patients.	 La	 province	 conserve,	 cependant,	 un	 nombre	

impressionnant	 d’œuvres	 :	 17	 écoles,	 7	 paroisses,	

une maison	d'édition	et	une	 implantation	dans	plusieurs	

pays.	

On	 est	 en	 présence	 d’un	 contraste	 curieux	 :	 alors	 que	

les	 Religieux	 Marianistes	 diminuent,	 l'action	 apostolique	

continue	 à	 augmenter.	 Ceci	 est	 possible	 grâce	 aux	

nombreux	 laïcs	 qui	 travaillent	 dans	 nos	 œuvres	 et	

partagent	 notre	 charisme.	 Certains	 appartiennent	 à	

des	 communautés	 laïques	 marianistes,	 d'autres	 vivent	

notre	 charisme,	 sans	 en	 faire	 partie.	 Alors	 que	 l'État	

espagnol	 finance	 l’enseignement	 privé	 jusqu'à	 l'âge	

de	 16	 ans,	 enseignants	 et	 directeurs	 d'écoles	 ne	 sont	

pas	 fonctionnaires,	 et	 la	 province	 de	 Madrid	 peut	 ainsi	

sélectionner	 son	personnel.	Cela	garantit	 la	 capacité	de	

choisir	des	personnes	qui	partagent	notre	projet	éducatif	

catholique	et	nous	devons	les	former	à	notre	spiritualité.	

Les	Marianistes	sont	surtout	connus	en	Espagne	avec	les	

" Ediciones SM "	qui	ont	déjà	plus	de	80	ans	d'existence.	

Elles	 forment	 actuellement	 un	 groupe	 éditorial	 qui	

comprend	 plusieurs	 sociétés,	 parfois	 avec	 des	 noms	

différents,	 présentes	 non	 seulement	 en	 Espagne	 mais	

aussi	 dans	 huit	 pays	 d'Amérique	 latine	 où	 existent	 des	

communautés	 Marianistes.	 Ediciones SM	 compte	 plus	

de	 mille	 employés	 et	 publie	 plus	 d’un	 million	 de	 livres	

par	an.	 Il	est	 le	premier	producteur	de	 tous	 les	manuels	

scolaires	 pour	 l'école	 et	 la	 littérature	 pour	 enfants.	 PPC	

(Publishing	 Group)	 publie	 de	 même	 les	 livres	 religieux	

du	 pays	 et	 un	 magazine	 hebdomadaire	 d'information	

religieuse,	 "  Nova Vita  "	 (Vie	 Nouvelle),	 en	 collaboration	

avec	l’Université	Pontificale	de	Salamanque.	En	Espagne,	

le	chiffre	d'affaires	du	groupe	est	en	baisse	en	raison	de	la	

baisse	du	nombre	d’étudiants,	tandis	que	la	croissance	se	

poursuit,	notamment	au	Mexique	et	au	Brésil.	

P. Lorenzo Amigo sm  

(Ancien Supérieur du Séminaire International de Rome)

Les	mariani	stes		
en	Espagne…

Notre Dame del Pilar Madrid

Madrid Santa Maria
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 Les sœurs marianistes 

La	 Province	 des	 Religieuses	 Marianistes	 en	 Espagne	 a	

une	histoire	déjà	centenaire	et	vit	ouverte	à	l’avenir.	Cette	

ouverture	 pleine	 d’espérance	 passe	 par	 des	 réalisations	

très	concrètes	vécues	aujourd’hui.

Devant	la	réalité	de	l’Eglise	et	de	nos	propres	communautés,	

nous	expérimentons,	

	d’une	part,	le	manque	de	vocations	et	le	vieillissement,

		d’autre	 part,	 nous	 sommes	 portées	 par	 l’idéal	

missionnaire	et	la	force	d’appartenir	à	une	Congrégation	

internationale.	Nous	sommes	 insérées	dans	différents	

diocèses,	accueillant	les	orientations	de	la	Conférence	

des	religieux	d’Espagne	et	ouvertes	à	l’appel	que	nous	

avons	reçu	de	" La joie de l’Evangile "	et,	l’an	prochain,	

de	l’année	de	la	vie	consacrée.

Toutes	 les	 communautés	 sont	 présentes	 dans	

les	 activités	 des	 diocèses	 et	 des	 paroisses	 :	

catéchèse,	œuvres	caritatives,	pastorale	de	la	santé,	

alphabétisation,	 services	 de	 volontariat	 avec	 les	

immigrés,	 "  Proyecto Hombre  " (organisme	 d’aide	

aux	personnes	victimes	d’une	addiction).

Dans	 les	 deux	 établissements	 scolaires	 (Barcelone	 et	

Valencia),	 notre	 défi	 consiste	 à	 assurer	 la	 formation	 des	

enseignants	au	niveau	du	charisme	marianiste	et	à	mener	

à	bien	la	pastorale	dans	le	collège	et	auprès	des	familles.

Nous	 travaillons	 en	 collaboration	 avec	 d’autres	

congrégations	 :	c’est	 la	belle	expérience	de	 la	 fusion	de	

trois	 établissements	 appartenant	 respectivement	 à	 nos	

frères,	aux	sœurs	de	 la	Compagnie	de	Marie	et	à	nous-

mêmes	 pour	 réaliser	 un	 unique	 établissement  :	 "  Suma 

Aldapeta "	à	Saint	Sébastien.

De	même,	notre	collège	Santa	Maria	de	Orcasitas	(Madrid)	

fait	désormais	partir	de	la	Fondation	" Domingo Lazaro " 

de	nos	frères	d’Espagne.

Ce	 sont	 des	 expériences	 vécues	 en	 Eglise,	 en	 "  inter	

congrégations  "	 et	 en	Famille	Marianiste,	 qui	 font	partie	

du	défi	que	 relève	aujourd’hui	 l’enseignement	catholique	

en	Espagne.

Nous	percevons	cela	comme	un	appel	à	vivre	en	profondeur,	

à	partir	de	notre	réalité,	notre	vocation	marianiste.

L’approche	 du	 bicentenaire	 de	 notre	 fondation	 (2016),	 le	

renouveau	des	vocations	dans	d’autres	parties	du	monde	

où	nous	 sommes	présentes,	 l’espérance	que	 la	 sainteté	

de	 Mère	 Adèle	 sera	 reconnue	 rapidement	 dans	 l’Eglise,	

nous	gardent	dans	la	joie	et	l’espérance	sur	le	chemin	de	

la	foi,	avec	Marie.

Sœur Lidia Yoldi
Grands et petits...

Célébration...
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 Les Communautés laïques marianistes 

L’Espagne	est	le	pays	européen	qui	comprend	le	plus	de	

laïcs	marianistes.	Les	CLM	espagnoles	sont	organisées	en	

3	groupes	:	le	groupe	de	Madrid,	le	groupe	de	Saragosse	

et	 la	CEMI.	Ces	3	groupes	 regroupent	108	 fraternités	et	

presque	1100	membres.	Chacun	de	ces	groupes	est	 lui-

même	 divisé	 en	 plusieurs	 régions	 :	 pour	 Madrid	 (Cadiz,	

Jerez,	Madrid	,	Pola	de	Lena,	Valladoid),	pour	Saragosse	

(Almeria,	 Barcelona,	 San	 Sebastien,	 Valencia,	 Vittoria,	

Saragosse).	La	CEMI	est,	elle,	présente	à	Madrid,	Cadix	

et	Séville.

Chaque	groupe	a	sa	propre	autonomie,	ses	responsables,	

son	conseil,	sa	revue,	ses	outils	de	communication		et	est	

reconnu	comme	une	entité	indépendante	au	sein	des	CLM	

européennes.	 Les	 fraternités	 espagnoles	 se	 nourrissent	

de	leur	livre	de	vie	qui	définit	les	grandes	orientations	du	

laïc	marianiste	espagnol.

 Les fraternités de Madrid - 392 laïcs et 38 fraternités

Les	membres	des	fraternités	ont	un	projet	de	vie	qui	est	

porté	et	soutenu	par	la	fraternité,	à	travers	un	discernement	

communautaire	 et	 un	 accompagnement	 spécifique.	 Les	

fraternités	 se	 retrouvent	 pour	 deux	 réunions	 annuelles	

pour	 célébrer	 en	 commun	 Noël	 et	 les	

fêtes	 de	 Pâques.	 Chaque	 année,	 les	

membres	 font	 également	 une	 retraite	

fraternelle.	

 Les fraternités de Saragosse - 495 

laïcs & 53 fraternités

Elles	 sont	 présentes	 depuis	 un	 peu	

plus	de	30	ans.	Elles	sont	très	orientées	

vers	 la	 formation	 et	 proposent	 à	 leurs	

membres	 de	 nombreux	 moyens	 pour	

faire	 progresser	 leur	 foi.	 Le	 partage	

des	 expériences,	 des	 connaissances,	

et	 la	 formation	 donnent	 l'identité	 des	 fraternités,	 ainsi	

que	l'unité	nécessaire	pour	avoir	une	force	personnelle	et	

communautaire.		

  La CEMI (Congregación Estado de María Inmaculada) 

- 200 laïcs & 17 fraternités

La	CEMI	est	née	dans	les	années	1950	au	sein	de	l’école	

marianiste	de	Jerez	de	 la	Frontera.	Aujourd'hui,	 la	CEMI	

a	17	communautés	à	Madrid	et	2	dans	 le	Sud	 (Cadix	et	

Séville).	 La	 CEMI	 en	 tant	 qu'institution	 ne	 possède	 pas	

d’œuvre,	 mais	 est	 en	 	 très	 	 étroite	 collaboration	 avec	 la	

Fondation	 de	 l'Université	 GJ.	 Chaminade,	 la	 Fondation		

Roméo	et	un	projet	au	Guatemala.	Beaucoup	de	membres	

de	 la	 CEMI	 ont,	 individuellement,	 une	 action	 sociale	 ou	

politique.	 L'évangélisation	 des	 nouvelles	 générations	 est	

aussi	l'un	des	objectifs	prioritaires	de	la	CEMI.	

 Responsabilité internationale

L’Espagne	 est	 également	 très	 présente	 au	 sein	 des	

responsabilités	 européennes	 et	 internationales	 puisque	

les	 précédents	 responsables	 de	 la	 région	 Europe	 (Iñaki,	

Ana	et	Felix)		étaient	espagnols	et	que	Félix	a	pris	début	

2015	la	responsabilité	des	fraternités	marianistes	au	niveau	

international.

Fraternités Saragosse

Fraternités Madrid - Assemblée 2012 - célébration Fraternités Madrid - Assemblée 2012 
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 Lundi 4 août, veillée d'accueil

Après	 avoir	 récupéré	 le	 sac	 du	 pèlerin	 dans	 l’après-midi,	 nous	 nous	

retrouvons	lundi	soir	dans	l’église	Sainte	Bernadette	pour	la	première	soirée.	

Nous	sommes	d’abord	accueillis	par	le	Père	Brito,	recteur	des	sanctuaires	

de	Lourdes.		Puis	à	l’aide	d’une	table	ronde	animée	par	Olivier,	des	invités	

de	tous	les	groupes	présents	pour	ce	rassemblement	(religieux,	religieuse,	

jeune,	 directrice	 d’un	 établissement	 scolaire,	 alliance	 mariale,	 membre	

de	 l’EPHAD)	 nous	 parlent	 de	 quelques	 figures	 marquantes  :	 Chaminade,	

Adèle…	le	pape	François	et	Marie.	Lors	de	cette	soirée	nous	prions	avec	

les	chants	animés	par	 les	 jeunes	de	 la	 famille	Marianiste	puis	chacun	est	

invité	 à	 prendre	 le	 temps	 du	 silence	 :	 "  Et moi, pourquoi suis-je venu ? 

Qu’est-ce que j’attends de ce pèlerinage ? " Isabelle

 Mardi 5 août

Décrire	 le	 premier	 jour	 d’un	 rassemblement	 comme	 les	

Joades,	 c’est	 d’abord	 parler	 de	 l’extraordinaire	 machine	

mise	 en	 place	 pour	 gérer	 tout	 le	 monde.	 Après	 l’accueil	

des	 derniers	 arrivants	 de	 la	 nuit,	 c’est	 la	 mise	 en	 place	

mardi	des	services	de	garde	et	d’animation	des	enfants.	

Heureusement,	toutes	les	familles	logent	chez	les	sœurs	de	

l’Assomption.	Les	enfants	sont	regroupés	par	groupe	d’âge	

permettant	à	leurs	parents	de	souffler	et	de	

profiter	pleinement	de	ce	temps	à	Lourdes.	

Une	 équipe	 de	 volontaires,	 professionnels	

ou	non,	les	encadreront	pendant	ces	4	jours.

Puis,	 nous	nous	 retrouvons	à	 la	 salle	Saint	

Jean	Eudes,	de	la	chapelle	des	confessions.	

Après	 la	 prière,	 le	 Père	 André	 Fétis	 nous	

partage	 comment	 être	 "  Missionnaires 

dans un monde nouveau  ".	 Il	 nous	 faut	 discerner	 les	 nouvelles	

opportunités,	et	ne	pas	hésiter	à	aller	de	l’avant,	comme	Chaminade	

et	Mère	Adèle	en	leur	temps.	

Après	le	repas,	nous	repartons	selon	les	choix	de	chacun.	Découverte	

des	 Sanctuaires,	 des	 lieux	 de	 vie	 de	 Bernadette,	 le	 Chemin	 de	

Croix,	 en	 " montagne  "	ou	 sur	 la	prairie…	La	soirée	est	 réservée	

pour	 la	procession	aux	flambeaux.	

Occasion	 de	 louer	 Marie	 et	 de	

participer	en	profondeur	au	miracle	

de	Lourdes :	ce	rassemblement	de	

pèlerins	 du	 monde	 entier	 de	 toute	

condition	physique,	parce	que	Marie	

l’a	demandé	un	jour	à	Bernadette.

 F Bertrand Bougé sm

300	pèlerins	de	la	Famille	marianiste	
se	sont	retrouvés		
à	Lourdes	
du	4	au	9	août	2014
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 Mercredi 6 août

En	 ce	 jour	 où	 est	 fêtée	 la	 Transfiguration	 du	 Seigneur,	 notre	

groupe	 s’est	 joint	 à	 la	 foule	 des	 pèlerins	 dans	 la	 basilique	

souterraine	St	Pie	X	pour	 la	Messe	 internationale.	Magnifique	

image	d’Eglise	que	cette	assemblée	immense	et	cosmopolite,	

avec	 des	 prières	 et	 chants	 en	 différentes	 langues,	 mais	 en	

profonde	communion	dans	le	Christ.	Mgr	Strenger,	évêque	de	

Troyes	 présidait	 la	 célébration	 ;	 évoquant	 la	 joie	 intense	 des	

apôtres	devant	Jésus	transfiguré,	il	a	souligné	qu’un	pèlerinage	

est	aussi	une	expérience	lumineuse	et	forte	pour	notre	vie.

L’après-midi	 a	 offert	 plusieurs	 propositions.	 Des	 marcheurs	

sont	allés	à	Bartrès	où	Bernadette	fut	mise	en	nourrice	;	elle	y	

revint	(quelques	mois	avant	les	apparitions)	garder	les	moutons	

de	 la	 bergerie	 dans	 ce	 cadre	 paisible	 et	 verdoyant.	 D’autres	

pèlerins,	restés	à	Lourdes	pour	en	approfondir	le	message,	ont	

suivi	 le	" chemin	des	signes ".	Enfin,	les	grottes	de	Bétharram	

ont	suscité	l’admiration	de	ceux	qui	les	ont	visitées.	

Le	soir,	une	veillée	a	été	animée	en	musique	par	Cécile	et	Jean-Noël	Klinguer	

qui	transmettent	la	joie	de	la	foi	par	leurs	chants	pleins	d’espérance.	

Marie-Laure Jean (Alliance Mariale)

 Jeudi 7 août

Cette	belle	journée	a	commencé	à	la	grotte,	avec	une	Eucharistie	très	recueillie	

partagée	 avec	 les	 diocèses	 de	 Besançon	 et	 Belley-Ars	 et	 présidée	 par	 Mgr	

Bouilleret,	évêque	de	Besançon.	Puis	Sœur	Marie-Joëlle	nous	a	guidés	sur	les	

pas	 de	 Marie	 pour	 être	 missionnaires	 aujourd’hui	 :	 nous	 avons	 trouvé	 là	 une	

réponse	très	concrète,	dans	le	quotidien	de	la	vie,	aux	défis	qu’André	Fétis	nous	

avait	présentés	deux	jours	plus	tôt.	Belle	complémentarité	!

L’après-midi	fut	originale,	commencée,	après	un	malentendu,	

par	une	course-poursuite	dans	 les	rues	d’Argelès	Gazost,	

dont	nous	connaissons	maintenant	tous	les	recoins,	suivie	

par	 une	 visite	 paisible	 et	 reposante	 de	 l’Abbaye	 de	 Saint	

Savin	et	de	son	trésor.

La	 fatigue	 ne	 m’a	 pas	 permis	 de	 participer	 à	 la	 veillée	

adoration	 et	 réconciliation,	 appréciée	 de	 tous,	 mais	 j’ai	

gardé	 en	 moi	 l’impression	 d’un	 temps	 de	 ressourcement	

spirituel	profond,	enraciné	dans	notre	Alliance	avec	Marie,	

et	 d’une	 après-midi	 très	

fraternelle,	joyeuse,	dans	

les	 paysages	 superbes	

des	Pyrénées.

Sœur Dominique
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 Vendredi 8 août, dernier jour de notre pèlerinage

Notre	 pèlerinage	 à	 Lourdes	 touche	 à	 sa	 fin,	 nous	 sommes	

invités	à	regarder	ce	qui	fait	de	nous	des	missionnaires,	là	où	

nous	sommes,	dans	nos	familles,	dans	le	monde	professionnel,	

auprès	de	jeunes,	et	dans	le	monde	où	nous	vivons,	multiculturel,	

impacté	par	la	mondialisation,	la	sécularisation…	Nous	avons	

écouté	quatre	témoins	qui	nous	ont	parlé	de	leur	façon	d’être	

témoin	:	au	service	de	la	pastorale	des	familles	(Isabelle),	dans	

la		vie	professionnelle	(Anne),	dans	le	monde	scolaire	au		service	

des	jeunes	(Hélène),	et	en	milieu	musulman	(frère	Bertrand).	On	

retiendra	de	ces	témoignages,	qu’il	y	a	de	nombreuses	attentes	

et	beaucoup	de	moyens	d’être	missionnaire	:	par	la	présence,	

par	l’écoute,	par	l’attention	portée	à	l’autre…

Après	 un	 après-midi	 consacré	 à	 la	 détente	 et	 aux	 visites	

(certains	ont	pu	découvrir	le	château	de	Lourdes),	nous	nous	

sommes	retrouvés	à	la	cité	Saint	Pierre	pour	la	messe	finale,	

où	 sept	 membres	 des	 fraternités	 marianistes	 ont	 fait	 leur	

consécration-alliance	avec	Marie.

La	 journée	 s’est	 terminée	 par	 la	 traditionnelle	 soirée	 festive	

où	 chacun	 a	 pu	 montrer	 ses	 talents	 de	 chanteur,	 danseur,	

animateur…

Anne Jaffré

Camp	de	JFM
"	 Quelle	 joie	 de	 participer	 au	 camp	 JFM,	 d'autant	 plus	 que	 toute	

la	 famille	 Marianiste	 était	 réunie	 à	 Lourdes	 pour	 vivre	 un	 temps	 de	

pèlerinage	!

Comme	 chaque	 été,	 nous	 nous	 retrouvons	 -	 entre	 JFM	 -	 venus	 du	

Nord	de	la	France,	de	la	région	parisienne,	de	la	région	Est	et	du	Sud,	

afin	de	vivre	un	camp	en	communion	avec	Marie	et	Jésus.	Nous	étions	

principalement	 encadrés	 par	 des	 religieuses	 et	 religieux	 Marianistes	 avec	 lesquels	 nous	

avons	vécus	des	moments	de	prières,	de	louange,	de	désert	dans	la	nature,	des	moments	

de	joie	et	de	partage.	Les	visites	des	lieux	sacrés	comme	la	Grotte,	le	chemin	sur	les	pas	

de	Sainte	Bernadette,	Bartrès	mais	aussi	 la	découverte	des	montagnes	des	Pyrénées	en	

randonnée	ont	permis	de	forger	et	tisser	des	liens	les	uns	avec	les	autres.	

A	 Lourdes,	 nous	 avons	 eu	 aussi	 des	 moments	 de	 prière	 et	 de	 partage	 avec	 les	 autres	

pèlerins	de	 la	famille	Marianiste	:	 le	premier	soir,	 la	processions	aux	flambeaux,	 la	messe	

internationale,	la	veillée	d’adoration	et	de	réconciliation	et	enfin	la	dernière	messe	suivie	de	

la	veillée	festive.	Certains	moments	et	certaines	rencontres	renforcent	notre	foi	au	sein	d'un	

camp	JFM,	on	n’est	pas	chrétien	tout	seul	!	

Amendine 
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Du	23	au	25	avril	2014,	un	symposium	sur	la	foi	a	réuni	20	religieux	

et	religieuses	marianistes	européens.	Accueillis	à	l’Administration	

générale,	 ces	 cinq	 demi-journées	 de	 réflexion	 et	 d’écoute	 ont	

permis	d’approfondir	notre	charisme.	Le	 thème	retenu	pour	ce	

premier	lancement	du	Centre	européen	de	formation	marianiste	

était	 la	 Foi	 avec	 des	 exposés	 davantage	 spéculatifs	 et	 des	

communications	aux	tournures	plus	pastorales.

Pour	ce	qui	concerne	 les	exposés,	Jose	Ramon	Garcia-Murga	

introduisit	 le	 symposium	 par	 une	 étude	 des	 intuitions	 et	 des	

propositions	de	l’Encyclique	Lumen Fidei	du	pape	François.	Plus	

tard,	Antonio	Gascon	offrit	une	réflexion	sur	La proposition de foi du bienheureux Chaminade,	

qui	 contextualisait	 l’intention	 missionnaire	 du	 fondateur	 suivie	 d’une	 proposition	 de	 trois	

axes	dans	l’enseignement	de	la	foi	chez	le	père	Chaminade.	Juan	Maria	Rueda	exposa	la	

question	de	l’indifférence	religieuse	depuis	les	temps	du	père	Chaminade	

jusqu’à	 nos	 jours	 :	 la	 nature	 puis	 les	 causes	 de	 cette	 indifférence	 furent	

détaillées	pour	chacune	des	époques	respectives,	avant	de	proposer,	dans	

un	esprit	somme	toute	chaminadien,	les	remèdes	à	cette	indifférence.	Pour	

sa	part,	Emilio	Cardenas	décortiqua	la	théologie	mariale	depuis	les	temps	

du	père	Chaminade	jusqu’à	nos	jours.

Bref,	ce	symposium	fut	ô	combien	riche	et	dense.	Et	ce	qui	n’est	ici	rapporté	

que	de	manière	très	 laconique,	 invite	 le	 lecteur	à	 lire	 les	communications	

laissées	par	les	différents	intervenants.

N. Schelker

Symposium  à Rome, 
du 23 au 25 avril 2014

"	Lourdes	2014	:	si	j'avais	un	mot	à	dire	concernant	ma	participation	à	mon	premier	

camp	JFM	à	Lourdes,	ce	serait	magique	!	Il	y	avait	des	personnes	super	accueillantes	

et	chaleureuses,	des	moments	de	joie	comme	des	temps	de	prière	et	un	souffle	de	

paix	autour	de	nous.	J'ai	vécu	des	moments	fraternels	forts	à	Lourdes	où	on	était	

tous,	main	dans	la	main,	en	présence	de	l'ensemble	du	pèlerinage	Marianiste.	J'ai	

beaucoup	 aimé	 la	 randonnée	 dans	 les	 Pyrénées	 mais	 aussi	 les	 temps	 d'équipe	

où	tout	le	monde	pouvait	exprimer	et	partager	sur	sa	foi,	son	vécu	et	sur	la	Parole	

de	 Dieu.	 J'ai	 rencontré	 des	 personnes	 simples	 et	 joyeuses.		

Je	n'oublierais	jamais	la	belle	présence	des	soeurs	Marianistes	

de	la	communauté	Béthanie	à	Sucy	à	nos	côtés,	la	Vierge	Marie	

et	 le	 chemin	 de	 croix	 avec	 les	 malades.	 C'était	 un	 pèlerinage	

plein	d'espérance	que	nous	avons	vécu	à	Lourdes.	Je	souhaite	

à	d'autres	personnes	de	connaître	 l'ambiance	d'un	camp	JFM,	

c'est	génial."	 Marie-Evelyne
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En quête de chiffres…

La	province	marianiste	de	France	compte	aussi	la	Belgique,	

la	Tunisie,	le	Congo	et	la	Côte	d’Ivoire.		Excepté	en	Belgique,	

nous	avons,	par	l’intermédiaire	de	la	Tutelle,	la	responsabilité	

d’établissements	 scolaires,	 avec,	 ou	 non,	 à	 l'intérieur,	 la	

présence	d'une	communauté.

Liste des maisons rattachées à la Société de Marie (frères),  
avec leurs unités pédagogiques, de 2013-2014	

-	Antony	" Institution	Ste-Marie ",	école,	collège,	lycée,	classes	préparatoires		 3	235

-	Belfort	" Institution	Ste-Marie ",	école,	collège,	lycée,	lycée	technologique,	BTS	 1	483

-	Bordeaux	" Grand	Lebrun ",	école,	collège,	classes	préparatoires		 2	296

-	Réquista	" St	Louis-St	Joseph ",	école,	collège		 	 141

-	St-Dié	" Sainte	Marie ",	école,	collège	 	 776

-	Sainte-Maure	lycée	agricole,	lycée,	BTSA		 	 429	

-	Tunis	école,	collège	 	 1	040

-		Abidjan	(Côte	d’Ivoire)	" N-D	d’Afrique ",	collège,	lycée	 		 1	312

-	Abidjan	" St	Jean	Bosco ",	collège,	lycée	 	 1	125

-	Brazzaville	(Rép.	du	Congo)	" Ste	Rita ",	collège,	lycée	 	 1	316

-	Brazzaville	(Rép.	du	Congo)	" ISIC ",	institut	supérieur	d’informatique	 323

Maisons rattachées aux religieuses marianistes 
-	Agen	" Institution	Sainte-Foy ",	école,	collège	 	 800

-	Sucy-en	Brie	" Petit-Val ",	école,	collège,	lycée			 	 1500

Soit au total plus de 15 000 élèves !

Sainte Marie, rue de l'Abbaye

Château de Sainte Maure

Brazzaville ISIC
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Le	délégué	de	tutelle	est	nommé	par	l’autorité	de	tutelle	(les	

deux	 provinciaux	 des	 religieux	 et	 religieuses	 marianistes)	

pour	 animer	 l’ensemble	 des	 établissements	 scolaires	

marianistes	 et	 s’assurer	 que	 l’esprit	 marianiste	 est	 bien	

présent	 dans	 les	 divers	 projets	 éducatifs.	 Jean-Marc 
Kusnir	a	tenu	ce	rôle	pendant	huit	années,	il	a	parcouru	les	

routes	de	France	et	participé	à	de	nombreuses	 réunions,	

conseils	d’administration	etc.	Appelé	à	d’autres	fonctions,	

il	rend	grâce	pour	cette	mission	dans	Horizons	Marianistes.

Nous portons ensemble, religieux et laïcs, le charisme 

marianiste. C’est dans cette collaboration que j’ai vécu mes 

huit années au service de la tutelle marianiste. J’ai essayé 

de m’imprégner d’un style de relation et d’exercice de 

l’autorité à travers :

  l’engagement : cet état d’esprit qui demande de faire, après 

concertation, des choix et de les assumer pleinement ;

  la responsabilité : il nous appartient, de prévoir pour poser 

un regard plein d’Espérance sur l’avenir, de chercher à 

connaître chacun pour pouvoir aider et conseiller avec 

confiance ;

  l'autorité, à vivre et à considérer comme un service ;

  le service : donner les moyens à chacun d’exprimer ce 

qu’il a de meilleur en lui et de valoriser les nombreux 

talents des uns et des autres ;

  la confiance : pour faire équipe, 

il nous appartient tout d’abord de 

se faire confiance,  d’entrer en 

relation et de reconnaitre que l’on 

a besoin les uns des autres. Pour 

ma part, je considère qu’on pilote 

tout d’abord avec son cœur.

  la foi : accepter de se laisser 

habiter par Dieu et de regarder 

l’autre comme un Être habité par 

Dieu.

Mon plus grand bonheur réside certainement dans les 

pages de l’histoire de notre réseau que nous avons pu écrire 

les uns avec les autres... et aussi, je l’espère, dans toutes 

celles que nous aurons certainement encore à remplir.

Merci de m’avoir permis d’être heureux dans la mission qui 

était la mienne.

	Jean-Marc	Kusnir	

Madame Geneviève Verdaguer lui succède à la 
rentrée 2014-2015.	

Le délégué de tutelle

La  communauté 
d’Agen

Depuis	plus	de	15	ans,	 la	Province	de	France	des	sœurs	

voyait	 clairement	 que	 ses	 effectifs	 ne	 permettraient	 pas	

d’assurer	très	longtemps	la	présence	à	Agen	et	demandait	à	

la	Congrégation,	qui	refusait	de	quitter	ce	lieu	de	fondation,	

d’envisager	une	solution	durable.	C’est	chose	faite	depuis	

le	chapitre	général	de	2012	:	la	communauté	d’Agen	devient	

centre	de	formation	pour	la	Congrégation,	en	dépendance	

de	l’Administration	générale.	Nous	nous	en	réjouissons	car	

nous	ne	nous	sentons	pas	la	vocation	de	pieuses	gardiennes	

d’un	tombeau	!

Nous	 ferons	 nos	 premières	 armes	 au	 premier	 trimestre	

2015,	en	accueillant	pour	une	durée	de	3	mois,	7	sœurs	:		

3	vietnamiennes,	1	coréenne,	2	togolaises	et	1	équatorienne	

qui	 se	 préparent	 à	 leurs	 vœux	 perpétuels.	 Un	 vrai	 défi	

pour	nous	:	assurer	 les	enseignements	(des	 intervenantes	

viendront	 d’ailleurs	 aussi),	 organiser	 le	 séjour,	 trouver	

la	 langue	 de	 communication	 (nous	 nous	 remettons	 à	

l’anglais…),	et	d’ici	janvier,	faire	les	travaux	d’aménagement	

nécessaires	pour	faciliter	l’accueil	!	

Que	l’Esprit	Saint	ne	nous	oublie	pas	durant	tout	ce	temps	

de	découverte	d’une	nouvelle	mission…

Sœur Dominique 
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L’année   
de la Vie consacrée

Le pape François a annoncé que l’année 2015 serait 

dédiée à la Vie consacrée.

Cette année, pensée dans le contexte des 50 ans 

du concile Vatican II, débutera officiellement le 30 

novembre, premier dimanche de l’Avent. Elle prendra 

fin le 2 février 2016 à l’occasion de la journée mondiale 

de la Vie consacrée. Pendant ces quatorze mois, des 

célébrations, des événements, des propositions diverses 

seront organisés par les instituts de vie consacrée et 

les sociétés de vie apostolique - au niveau de l’Église 

universelle comme au niveau local - pour mettre en 

lumière les dimensions variées de la Vie consacrée.

Les trois principaux objectifs de l’année de la Vie 

consacrée sont :

-  de " faire mémoire avec gratitude " du passé récent, 

en action de grâce pour le don de la vie consacrée 

au monde et à l’Eglise elle-même et pour son chemin 

d’engagement, de fidélité et de fécondité ;

-  d'" embrasser l’avenir avec espérance ", tout en 

étant bien conscients que la crise qui traverse la 

société et l’Eglise elle-même touche pleinement la vie 

consacrée, mais en y voyant une occasion favorable 

pour la croissance en profondeur et une espérance 

fondée sur Celui en qui les consacrés ont placé leur 

confiance ;

-  de " vivre le présent avec passion " en témoignant de 

la beauté d’une vie donnée à la suite du Christ, dans 

le sillage de fondateurs, en s’engageant par les vœux, 

dans une consécration vécue et  exprimée sous de 

multiples formes, de façon à " réveiller le monde ".

Dans cette perspective, " Horizons Marianistes " vous présente ici, à travers trois témoignages, les 

diverses vocations de consacrés dans la famille marianiste.
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 Laïques consacrées de la famille marianiste 

Entretien	avec	Christiane	Barbaux,	responsable	générale	

de	l’Alliance	Mariale

Horizons	Marianistes	:	On	entend	

parler	de	l’Alliance	Mariale,	de	laïques	

consacrées,	d’institut	séculier…	

Pouvez-vous	nous	éclairer	?	

Christiane Barbaux : l’Alliance 

Mariale est une branche de la famille 

marianiste : celle des " laïques 

consacrées ". Ses membres sont 

d’abord des laïques, menant la vie de 

tout chrétien fidèle à son baptême. 

Nous vivons dans la société, la 

condition séculière ; chacune doit subvenir à ses propres 

besoins. En même temps, nous sommes des consacrées,  

prononçant les trois vœux traditionnels de chasteté, 

pauvreté et obéissance, après un temps de probation. 

Association privée de fidèles, l’Alliance Mariale tend à 

devenir un institut séculier, rejoignant tous ceux qui sont 

engagés dans cette façon de vivre la vie consacrée " en 

plein monde ".

H	M	:	Mais	alors,	de	l’extérieur,	qu’est-ce	qui	vous	

distingue ?

C B : Rien ! pas de vie communautaire, pas de tenue ni 

de signe distinctif… En entrant dans l’Alliance Mariale, 

on ne quitte pas sa situation de laïque avec toutes ses 

composantes, ses engagements ; on reste dans son 

milieu de vie...

Rien n’est changé de l’extérieur et tout va se transformer 

de l’intérieur, par notre offrande et notre union au 

Seigneur. Notre consécration à Dieu ne nous retire pas du 

monde.  

Le Seigneur veut avoir besoin de nous là où nous 

sommes ; c’est un appel auquel on répond.

H	M	:	Quelle	est	votre	mission	?	Avez-vous	un	apostolat	

particulier	?

C B : Notre vocation est celle de la consécration 

séculière, sans qu’il y ait d’œuvre commune au groupe 

ni d’apostolat spécifique. La mission générale est celle 

de tout institut séculier : " rechristianiser le monde de 

l’intérieur ". Participant à la Nouvelle Evangélisation, en 

Eglise, chacune s’efforce de témoigner du Christ là où 

elle se trouve, d’orienter vers Dieu toutes les réalités de 

sa vie sociale et professionnelle. Vivant des richesses de 

la spiritualité marianiste, nous faisons alliance avec Marie. 

Nous désirons incarner une présence mariale, porter 

Jésus dans notre milieu de vie. 

H	M	:	Qu’en	est-il	de	votre	organisation	et	de	vos	

rencontres	?	Avez-vous	une	dimension	internationale	?

C B : L’Alliance Mariale a des statuts reconnus par un 

évêque, une règle de vie qui est le socle commun à toutes  

et fait notre unité, même si les exigences s’adaptent à 

la situation de chacune. Actuellement, l’Alliance Mariale 

compte une cinquantaine de membres, en France, en 

Afrique, en Amérique latine, au Canada… et jusqu’au 

Japon ! Les responsables sont élues, leurs tâches 

définies : comme responsable générale je suis assistée 

par un Conseil de trois assistantes et un prêtre marianiste. 

Dans chaque pays, selon les situations locales, des 

rencontres sont organisées : réunions de formation, de 

partage, de prière, célébrations - souvent en lien avec les 

autres branches  de la famille marianiste - récollections et 

retraite annuelle... Un bulletin diffusé chaque trimestre fait 

le lien entre nous toutes.  

Pour s’engager dans cette vocation, il y a tout un 

discernement et un cheminement qui se réalisent. C’est 

notre chemin de bonheur et de sanctification et bien que 

dispersées et isolées, nous vivons fraternellement une 

communion spirituelle en Alliance Mariale. 

Christiane 
Barbaux

"  Bien	que	dans	une	condition	de	sécularité,	vous	êtes	

des	consacrés.	D’où	l’originalité	de	votre	mission :	vous	

êtes,	à	plein	titre,	des	laïcs	;	mais	vous	êtes	aussi	des	

consacrés,	vous	êtes	liés	au	Christ	par	une	vocation	

spéciale,	pour	le	suivre	de	plus	près,	pour	imiter	sa	

condition	de	" Serviteur de Dieu ",	dans	l’humilité	des	

vœux	de	chasteté,	d’obéissance	et	de	pauvreté.	(Votre)	

engagement,	vous	le	réalisez	non	pas	en	vous	séparant	

du	monde,	mais	de	l’intérieur	des	réalités	complexes	du	

travail,	de	la	culture,	des	métiers,	des	services	sociaux	

de	tous	genres. "

Jean-Paul II aux membres d’instituts séculiers 1988
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Dossier

 Vocation dans la Société de Marie  
 vue par un frère africain 

Consacré	à	Dieu	par	les	vœux,	nous,	

religieux	marianistes,	nous	faisons	alliance	

avec	Marie,	afin	de	l’assister	dans	sa	

mission,	celle	de	donner	à	son	fils	premier-

né	une	multitude	de	frères	qu’elle	forme	

dans	la	foi.

Ces	vocations	sont	portées	par	les	

communautés	qui	les	nourrissent,	leur	

permettant	d’éclore	et	de	porter	des	fruits.	Dans	le	District	

de	Côte	d’Ivoire,	pour	vivre	pleinement	cette	vocation	

marianiste,	nous	cherchons	-	chaque	jour	-	à	construire	

des	communautés	de	foi.	Et	les	frères	œuvrent	à	une	vie	

fraternelle,	vraie	et	franche.	La	prière	occupe	une	place	de	

choix,	puisque	le	cœur	à	cœur	avec	Dieu	porte	la	vocation	

à	son	plein	accomplissement.

Le	District	de	Côte	d’Ivoire	prend	en	compte	les	désirs	et	

besoins	des	frères	à	travers	une	attention	à	la	formation	

de	chacun.	

Dans	nos	écoles,	les	frères	ne	sont	pas	que	des	

professionnels,	mais	des	hommes	de	foi	qui	cherchent	à	

la	partager	avec	élèves	et	autres	personnels.	

Au	Sanctuaire	marial,	la	communauté	s’efforce,	à	travers	

l’accueil	et	l’accompagnement	des	pèlerins,	de	montrer	le	

visage	aimant	de	Dieu,	la	douceur	et	l’attention	de	Marie.	

Par	la	pastorale	des	vocations,	nous	proposons	à	

des	jeunes	de	venir	boire	à	cette	source	et	de	la	faire	

connaître	davantage.	

Dans	notre	contexte	africain	où	la	famille	est	très	

importante,	une	attention	est	accordée	aux	relations	

du	religieux	avec	sa	famille.	Les	familles	des	frères	sont	

soutenues	en	période	de	joie	comme	de	malheur.	En	

plus,	le	District	organise	la	journée	de	la	convivialité	qui	

rassemble	les	familles	des	frères	pour	un	temps	convivial.	

Notre	vocation	se	vit,	en	outre,	en	collaboration	avec	les	

autres	branches	de	la	famille	marianiste.

Nous	n’avons	pas	la	prétention	de	dire	que	tout	est	parfait	

dans	le	vécu	de	notre	vocation.	Nous	rendons	grâce	à	

Dieu	de	la	joie	que	nous	éprouvons	d’être	Marianiste	

et	voulons	continuer	à	progresser	sur	le	chemin	de	la	

sainteté.

Fr Some Gautier, SM - District de Côte d’Ivoire

 Témoignage de Sœur Marie-Joëlle 

Nativité de Marie 2014
Peu	avant	de	passer	le	bac,	je	

dis	à	Maman	mon	désir	d’être	

religieuse.	Sa	réponse	est	

sèche	:	" Ma	petite	fille,	fais	

tes	études,	travaille	et	nous	en	

reparlerons ".

Cinq	ans	plus	tard,	j’arrive,	

comme	jeune	professeur	

d’anglais	à	Petit	Val.	Je	suis	

frappée	par	la	présence	de	

Marie	et	par	l’esprit	de	famille.	A	l’époque,	il	y	a	plus	de	

cent	pensionnaires	qui	sortent	deux	fois	par	mois	du	

samedi	après-midi	au	lundi	matin	et	quelque	350	élèves.

A	la	fin	de	ma	première	année,	en	la	fête	du	Sacré	Cœur,		

une	Sœur	japonaise	fait	son	engagement	définitif.	Les	

élèves	sont	là,		un	peu	agitées,	car	elles	veulent	voir.	

Après	la	célébration,	je	sens	le	besoin	de	silence	et	c’est	

alors	qu’il	me	semble	entendre	:	" Pourquoi pas toi ? "

Cette	parole	fait	doucement	son	chemin,	elle	ravive	l’appel	

perçu	plus	jeune	et	finalement	je	fais	ma	troisième	année	

d’enseignement	comme	postulante.	Mère	Adèle,	le	P.	

Chaminade	m’attirent	:	" A chacun de nous, la Très Sainte 

Vierge a confié un mandat pour travailler au salut de nos 

frères dans le monde. "

A	travers	eux,	Marie	m’a	fait	signe,	avec	joie,	j’ai	rejoint	la	

communauté.	C’est	là	avec	mes	Sœurs	et	comme	elles	

que,	comme	l’Apôtre	Jean,	je	prends	Marie	dans	ma	vie.	

Et	Marie	nous	invite	à	être	sa	présence,	en	étant	attentives	

à	ce	qui	est	beau,	bon,	dans	l’autre,	en	cherchant	à	le	

mettre	en	valeur,	à	le	faire	grandir,	à	poser	sur	chacun	un	

regard	qui	dise	:	" Confiance,	Jésus	t’aime	! ",	à	présenter	

à	Jésus,	comme	Elle,	à	Cana,		les	besoins	de	ceux	qui	

nous	sont	proches	et		de	ceux	qui	sont	loin.

Ainsi,	jour	après	jour,	Marie	m’associe	à	sa	mission	de	

multiples	façons	:	pastorale	des	jeunes,	formation	des	

novices,	accompagnement	de	fraternités,	d’équipes	

liturgiques,	service	de	la	Province,	de	la	Congrégation.	

Aujourd’hui,	en	cette	belle	fête	de	la	Nativité	de	Marie,	

s’ouvre,	pour	moi,	une	année	jubilaire	qui	sera	d’autant	

plus	riche	que	vécue	au	cours	d’une	année	de	la	Vie	

Consacrée.

Avec	Marie,	je	peux	vraiment	chanter	:	" Seigneur tu 

as fait et tu fais pour moi des merveilles. Saint est ton 

Nom !  "

Marie-Joëlle Bec, FMI

Sœur Marie-Joëlle
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Informations diverses

	Date à retenir 

▌	 12 octobre 2014 : Journée mondiale de prière marianiste	-	Cette	année,	pour	la	journée	mondiale	

de	prière,	la	famille	marianiste	se	tournera	vers	le	sanctuaire	Notre	Dame	de	Fatima	(Villa	Soldati)		

dans	un	quartier	de	la	zone	sud	de	la	ville	de	Buenos	Aires,	capitale	de	la	République	d’Argentine.

 Équipes à découvrir 

	La famille marianiste sur le net	

Au niveau mondial		http://www.marianist.org	:	le	site	de	la	famille	marianiste	(français,	anglais,	espagnol)

http://www.clm-mlc.org :	le	site	des	CLM	(français,	anglais,	espagnol)

En France																	http://www.marianistes.com : le	site	des	religieux	et	de	la	famille	marianiste	(avec	des	onglets	pour	les	autres	branches)

http://www.les-religieuses-marianistes.fr/ :	le	site	des	religieuses	marianistes	

http://www.jfm.marianistes.com :	les	jeunes	de	la	famille	marianiste	(JFM)

http://www.communautes-laiques-marianistes.com	

Et puis                      http://www.psaumes.info/ :	les	psaumes	du	dimanche	commentés	par	le	père	Babel	(SM)

Courrier des lecteurs : une	nouvelle	rubrique	!	

N’hésitez	pas	à	nous	faire	part	de	vos	remarques,	sug-

gestions	à	la	lecture	de	votre	revue	Horizons marianistes.	

Je viens de recevoir le nouvel Horizons Marianistes. Merci 

beaucoup. J’ai été très heureux de voir un article sur mon 

premier collège marianiste, l’Institution Sainte-Marie de 

Tunis, comme nous disions encore. J’ai transféré votre 

message à l’un des doyens de vos anciens élèves qui 

habite dans les Yvelines et vient de fêter ses quatre-vingt 

quinze ans. Lui qui y a fait toutes ses études y est resté 

très attaché. Il se souvient d’avoir participé au congrès 

Eucharistique de Carthage (1930). J’ai été très intéressé 

par l’article du P. Hue dont je connaissais l’existence 

à Gafsa sans savoir exactement ce qu’il faisait. J’ai eu 

le plaisir de retrouver la prière de quinze heures que 

je recherchais dans mes vieux bouquins et papiers. 

Permettez-moi de regretter que le calendrier liturgique 

marianiste ne soit pas régulièrement publié. Je dois avoir 

une année dans une ancienne édition papier. J’aimerais 

qu’un article soit consacré au P. Beaud qui vient de mourir 

et que j’ai bien connu, à Stanislas, quand il était provincial  

et mieux quand il fut directeur de Sainte-Marie de Tunis.  

Je vous souhaite de bonnes fêtes de Pâques.		 JC

 Un artiste italien marianiste... 

Père Salvatore 
Santacroce,	

marianiste	

religieux	depuis	

1956,	enseigne	la		

littérature	à	Santa	

Maria	di	Roma.	

Devenu	prêtre	en	1975	il	a	travaillé	comme	

pasteur	pendant	18	années	en	Calabre	dans	l’Aspromonte.	

Stimulé	par	le	P.	Egon	Sendler,	il	commence	sa	production	

iconographique	dans	diverses	régions	d'Italie	et	d'Europe.	

Il	a	fondé	l'Ecole iconographique de Savoie.	

Il	enseigne	la	spiritualité	des	icônes	à	la	Faculté	des	Sciences	

Religieuses	de	Vicenza.	Depuis	1996,	il	accompagne	des	

groupes	de	jeunes	

volontaires	en	

Albanie.	

De	ses	recherches	

aux	archives	

diocésaines	

de	Vicenza,	

Pozzoleone	et	

Savoy	est	né	le	

livre	Santuario 

della Madonna di Savoie-foi, art et histoire. 

▌	 Équipe internationale des CLM
Félix	Arqueros-Pérez	-	Président	

Béatrice	Leblanc	-	Responsable	Europe	

Isabel	Duarte	Quapper	-	Responsable	Amérique	du	Sud	

Francisca	Mbuzi	Jere	-	Responsable	Afrique	

Susan	Vogt	-	Responsable	Amérique	du	Nord	et	Asie	

Fr.	Domingo	Fuentes	-	SM	accompagnateur

▌	 Équipe CLM France
Responsable	nationale	-	Hélène	Carion	

Responsable	national	adjoint	-	Romain	Legrand	

Sud	Ouest	-	Evelyne	de	la	Tullaye,	Danièle	Kling	

Ile-de-France	-	Anne	Leclerc,	Marie	Tran	

Corse	-	Marie-Lys	Ferri	

Est	-	Sigolène	Dietrich,	Monique	Carayon	

Belgique	-	Carmen	Hocevar

http://www.marianist.org
http://www.clm-mlc.org
http://www.marianistes.com
http://www.les-religieuses-marianistes.fr/
http://www.jfm.marianistes.com
http://www.communautes-laiques-marianistes.com
http://www.psaumes.info/

